10                  RECHERCHES SUR LES  POLYÈDRES.
ayant pour noyau un polyèdre de première espèce et de même ordre, dont la régularité n'est pas encore démontrée. Construisez un second polyèdre d'espèce supérieure égal au premier; vous construirez en même temps un second polyèdre de première espèce égal à celui qui formait le noyau du polyèdre régulier donné; désignez maintenant par des numéros i, 2, 3, ... les différentes faces correspondantes des deux polyèdres d'espèce supérieure, et par les mêmes numéros i, 2, 3, ... les faces des polyèdres de première espèce qui sont renfermées dans les mémos plans que les faces affectées de ces numéros dans les polyèdres d'espèce supérieure. De quelque manière que vous'fassiez coïncider les deux polyèdres d'espèce supérieure, les deux polyèdres de première espèce, compris sous les mêmes faces, coïncideront aussi; et comme Ton peut faire coïncider les deux polyèdres réguliers d'espèce supérieure, en plaçant une face quelconque du second sur une face déterminée du premier, il s'ens.uit qu'on peut faire coïncider de la même manière les deux polyèdres de première espèce. Par suite, les différentes faces des deux polyèdres de première espèce sont toutes égales (Mitre elles, également inclinées l'une sur l'autre, et assemblées en même nombre autour de chaque sommet.
Il nous reste à prouver que les différentes faces de chaque polyèdre-dé première espèce sont des polygones réguliers. Pour y parvenir il suffit d'observer que, si l'on fait coïncider d'une manière quelconque une des faces du second polyèdre d'espèce supérieure avec une face déterminée du premier polyèdre de même espèce, les deux faces qui portent les mêmes numéros dans lès polyèdres de première espèce coïncideront aussi : or, supposons que le nombre des côtés de chaque face soit égal i\ n dans les deux polyèdres d'espèce supérieure. 11 y aura // manières différentes d'opérer la coïncidence de deux faces de ces polyèdres ; et par suite, il y aura aussi n manières d'opérer la coïncidence des faces correspondantes des deux polyèdres de première espèce. Or, on ne peut satisfaire à cette condition qu'en supposant les laces des polyèdres de première espèce égales ou à des polygones réguliers de l'ordre n, ou à des polygones semi-réguliers d'un ordre au